
 
 

Au nom de Dieu le Père, le Fils, le Saint-Esprit 

Amen 

Notre secours vient du Seigneur 

Qui a fait les cieux et la terre 

Le Seigneur soit avec vous 

Et avec ton esprit 
 

Assemblée : Louez Dieu car il est bon, Louez-le 

pour tous ses dons. 
 

Refrain : Sa bonté dure à toujours, Eternel est 

son amour. 

 

Pour son peuple, il a ouvert La route au creux de 

la mer. R/ 
 

Quand nous étions opprimés, Sa main nous a 

relevés. R/ 
 

Il nous donne d’habiter Le pays de sa bonté. R/ 
 

Pour tout homme, il multiplie Un pain de force 

et de vie. R/ 
 

Rendez grâce au Dieu des cieux ; Tous ses dons 

sont merveilleux. R/ 

 

Gloire au Père, au Dieu très saint, Sa parole est 

notre pain. L’Esprit saint fera germer Le grain par 

le Fils semé.                                             (136,1.6-11) 

 

Demande de pardon  
Nous sommes rassemblés pour écouter la Parole 
de Dieu, lui adresser nos prières et nos chants. 
Prenons conscience de ce qui nous sépare de lui : 
n’arrivant pas à le trouver par nos propres moyens,  
nous nous en remettons à lui dans le secret de 
notre cœur. Silence 

Seigneur, écoute et prends pitié !  
 

Assemblée : Que Dieu tout-puissant nous fasse 

miséricorde, qu’il nous pardonne nos péchés et 

nous conduise à la vie éternelle. Amen 
 

Annonce du pardon 
Dieu a posé sur chacun de nous un regard 

d'amour, un regard de père. Il accueille notre 

repentance, et nous invite à recevoir et à vivre 

avec lui tous les jours son pardon et son amour. 

Avec tous ceux qui mettent leur confiance en 

Dieu, chantons ensemble sa gloire. 

 
 

Gloire à Dieu seul aux plus hauts cieux ; il nous 

est favorable. Son bras puissant, victorieux, 

s’est montré secourable. Sa bienveillance est à 

jamais le sûr rempart de notre paix. Il pardonne 

au coupable. 

Prière du jour 
Dieu très bon, tu es attentif à ceux qui cherchent 
un sens à leur vie, et tu les rejoints jusque dans 
leurs égarements. Accorde-nous d'entendre ta 
voix qui nous appelle auprès de toi et nous invite 
au partage de la joie retrouvée. Par Jésus Christ, 
ton Fils, notre Seigneur, qui vit et qui règne avec 
toi, Père, et le Saint-Esprit, un seul Dieu pour les 
siècles des siècles. Amen. 

 

La Parole de Dieu 

De la 1ère lettre de Paul à Timothée   

Je suis plein de gratitude envers celui qui me 
donne la force, le Christ Jésus notre Seigneur, car 
il m’a estimé digne de confiance lorsqu’il m’a 
chargé du ministère, moi qui étais autrefois 

Dimanche 20 juin 2021 

3e après la Trinité 

 



blasphémateur, persécuteur, violent. Mais il m’a 
été fait miséricorde, car j’avais agi par ignorance,  
n’ayant pas encore la foi ; la grâce de notre 
Seigneur a été encore plus abondante, avec elle 
la foi, et avec l’amour qui est dans le Christ Jésus. 
Voici une parole digne de foi, et qui mérite d’être 
accueillie sans réserve : le Christ Jésus est venu 
dans le monde pour sauver les pécheurs ; et moi, 
je suis le premier des pécheurs. Mais s’il m’a été 
fait miséricorde, c’est afin qu’en moi le premier,  
le Christ Jésus montre toute sa patience, pour 
donner un exemple à ceux qui devaient croire en 
lui, en vue de la vie éternelle. Au roi des siècles, 
Dieu immortel, invisible et unique, honneur et 
gloire pour les siècles des siècles ! Amen.  

(1,12-17) 
Jeu d’orgue 

Alléluia ! Le Fils de l’homme est venu chercher et 

sauver ce qui était perdu. Alléluia ! (Luc 19,10) 
Acclamation de l’Évangile :  

 

Bonne Nouvelle de Jésus Christ  

selon saint Luc 15 

Les publicains et les pécheurs venaient tous à 
Jésus pour l’écouter. Les pharisiens et les scribes 
récriminaient contre lui : « Cet homme fait bon 
accueil aux pécheurs, et il mange avec eux ! » 
Alors Jésus leur dit cette parabole : « Si l’un de 
vous a cent brebis et qu’il en perd une, 
n’abandonne-t-il pas les quatre-vingt-dix-neuf 
autres dans le désert pour aller chercher celle qui 
est perdue, jusqu’à ce qu’il la retrouve ? Quand il 
l’a retrouvée, il la prend sur ses épaules, tout 
joyeux, et, de retour chez lui, il rassemble ses 
amis et ses voisins pour leur dire : “Réjouissez-
vous avec moi, car j’ai retrouvé ma brebis, celle 
qui était perdue !” Je vous le dis : C’est ainsi qu’il 
y aura de la joie dans le ciel pour un seul pécheur 
qui se convertit, plus que pour quatre-vingt-dix-
neuf justes qui n’ont pas besoin de conversion. 

(15, 1-7) 
Gloire à toi, Seigneur !  

Acclamation :  

 

 

Prédication 
La parabole que nous venons d’entendre et que 

Jésus raconte à tous ceux qui viennent l’écouter (v1), 

commence par une question adressée à chacun :  Si 

l’un de vous a cent brebis et qu’il en perd une, 

n’abandonne-t-il pas les quatre-vingt-dix-neuf 

autres dans le désert pour aller chercher celle qui est 

perdue, jusqu’à ce qu’il la retrouve ? (v4) Ainsi, cette 

histoire ne nous est-elle pas extérieure, non, nous 

sommes impliqués et nous le sommes jusqu’au 

cou1 !  
 

On demandait à un sage lequel de ses enfants il 

préférait, il a répondu : Celui que je préfère ; c’est le 

plus petit, jusqu’à ce qu’il grandisse ; c’est celui qui 

est loin, jusqu’à ce qu’il revienne ; c’est celui qui est 

malade, jusqu’à ce qu’il guérisse ; c’est celui qui est 

prisonnier, jusqu’à ce qu’il soit libéré ; c’est celui qui 

est éprouvé, jusqu’à ce qu’il soit consolé2. 
 

Cette histoire, Jésus aurait pu la raconter -à la suite 

de la parabole de la brebis perdue ou de la femme 

qui retrouve sa pièce d’argent ou du fils prodigue3- 

aux pharisiens d’hier et d’aujourd’hui, non pour les 

attaquer, mais afin qu’ils saisissent que Dieu sauve, 

pardonne, ramène à la maison, et qu’il fait tout cela 

dans la joie en témoignant tout son amour3.  
 

Pour témoigner de cet amour inconditionnel de 

Dieu, Jésus n’attend pas que les péagers se 

convertissent, non il va vers eux, il mange avec eux. 

Le Sauveur n’attend pas de ces gens qu’ils 

s’améliorent, il les reconnait comme ses amis et 

accepte leur invitation. On dirait qu’aucune barrière 

ne les sépare de lui, qu’aucun compte ne doit être 

réglé auparavant5 ! Pour les pharisiens d’hier et 

d’aujourd’hui, c’est l’ordre de la loi est bafoué5.  
 

Et nous dit Jésus : lorsque le berger a retrouvé la 
brebis perdue, il la prend sur ses épaules, tout 
joyeux, et, de retour chez lui, il rassemble ses amis et 
ses voisins pour leur dire : Réjouissez-vous avec moi, 
car j’ai retrouvé ma brebis, celle qui était perdue ! 
(v5) 

Un mot marque se son emprunte cette parabole de 
la brebis retrouvée, une seule réalité affleure sur le 
visage de la femme qui a retrouvé la pièce qu’elle 
avait perdue et anime le cœur du père qui vient de 
retrouver son fils, et ce mot n’est autre que la joie ! 

 



Une joie que rien ne saurait altérer, ni la réalité 
humaine, ni la dureté du regard de certains !  
 

Non seulement le berger, dans lequel nous 
reconnaissons bien sûr le visage de Dieu, se réjouit, 
mais il partage aussi sa joie avec tous ses amis, et il 
semble redire à chacun comme à nous ce matin : 
Réjouissez-vous avec moi, car j’ai retrouvé ma 
brebis, celle qui était perdue. 
 

Oui, la joie traverse ce récit de part en part ! Tout 
comme le berger se réjouit à cause d’une seule 
brebis […] Dieu se réjouit à cause d’un seul homme… 
Dieu est ainsi. Pas un seul pécheur ne lui est 
indifférent6 !  

La joie du berger, la joie de Dieu nous touche, et 
celui qui peut se réjouir avec lui de la brebis 
retrouvée, celui-là aura saisi quelque chose du 
mystère de Dieu lui-même !  

Cette joie a entraîné l’apôtre Paul, alors qu’il était 
en prison, à écrire aux Philippiens ces mêmes 
quelques mots : Réjouissez-vous toujours dans le 
Seigneur ; je le répète, réjouissez-vous7 !  

Et celui qui peut ainsi se réjouir dans le Seigneur, 
celui-là deviendra cet homme-joie qu’évoquait 
Christian Bobin dans un de ses romans8 ! Et l’auteur 
a raison de nous rappeler que la moindre joie ouvre 
sur un infini9. 

Helmut Gollwitzer a intitulé son commentaire de 
l’évangile de Luc, La joie de Dieu et lorsqu’il évoque 
les paraboles du chapitre 15 de l’évangile de Luc, il 
écrira : Le pécheur est la joie de Dieu ! Oui, celui qui 
peut se réjouir, s’ouvre à un infini, il s’ouvre à l’infini 
de la miséricorde et de la tendresse de Dieu. Et celui 
qui se laisse toucher par cette joie, quittera aussitôt 
la prison de ses peurs et du jugement !  
 
Cette joie, qui traverse la parabole racontée par 
Jésus, est contagieuse ! La joie est la seule chose que 
tu puisses donner sans la posséder toi-même10… La 
joie nous est donnée, elle nous saisit, elle nous 
transforme. Et lorsque qu’elle sourdre en nous, 
nous ne pouvons que la partager ! Que disait Jésus ? 
Réjouissez-vous avec moi, car j’ai retrouvé ma 
brebis, celle qui était perdue ! 

 

Pasteur Philippe Eber 
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Confession de foi 
Je crois en Dieu, le Père, tout-puissant, créateur 

du ciel et de la terre. 

Je crois en Jésus Christ, son Fils unique, notre 
Seigneur, qui a été conçu du Saint-Esprit et qui est 
né de la vierge Marie. Il a souffert sous Ponce 
Pilate, il a été crucifié, il est mort, il a été enseveli, 
il est descendu aux enfers. Le troisième jour, il est 
ressuscité des morts, il est monté au ciel, il est assis 
à la droite de Dieu, le Père tout-puissant, et il 
viendra de là pour juger les vivants et les morts. 
 

Je crois au Saint-Esprit, la Sainte Eglise universelle, 
la communion des saints, la rémission des péchés, 
la résurrection de la chair et la vie éternelle. Amen. 

 

Assemblée : Nous venons près de toi, ô Dieu, dans 

nos misères, Désireux de trouver le bonheur et le 

pain ; Implorant ton secours, ta protection de Père, 

Nous élevons nos voix et nous tendons les mains.  

Nous venons près de toi, ô Dieu, dans ta misère, O 

Seigneur méprisé, sans refuge et sans pain ; Surpris 

de découvrir l’ampleur de ta faiblesse, Donne-nous 

de veiller pour toi qui nous soutiens.  

Tu viens auprès de nous, ô Dieu, dans nos misères, 

Tu rassasies nos cœurs et nos corps de ton pain ; 

Car tu souffris la mort, tu partageas nos peines : 

Ton pardon est pour tous, ils sont déjà les tiens. 
(47/09) 



Prière d’intercession 

En Jésus Christ, Dieu appelle des hommes et des 
femmes à se lever pour porter aux peuples de la 
terre, la Bonne Nouvelle de son amour. Dans la 
reconnaissance, présentons-lui notre prière. 

 
Pour l’Église et nos communautés : qu’elles 
annoncent ta Parole dans la force de la vérité. 
Seigneur, nous te prions. 
R/ 

Pour les personnes qui ont peur de la vie et qui 
vivent dans la crainte de l’avenir. Qu’elles s’en 
remettent entre tes mains, et trouvent courage et 
persévérance. 

Seigneur, nous te prions.  
R/ 

Pour les personnes qui abusent de ton nom : 
délivre-les de tout aveuglement et apprends-leur 
ta volonté. Seigneur, nous te prions. 
R/ 

Pour chacun de nous : que le souffle de ton Esprit 
nous redresse, et nous pousse à témoigner de la 
foi sur les routes humaines. Seigneur, nous te 
prions. 
R/ 

Seigneur, nous te rendons grâce. Tu es béni pour 
les siècles des siècles. Tout honneur et toute 
gloire pour les siècles des siècles. Amen. 

 
Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit 

sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté 

soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous 

aujourd’hui notre pain de ce jour, pardonne-

nous nos offenses comme nous pardonnons 

aussi à ceux qui nous ont offensés et ne nous 

laisse pas entrer en tentation, mais délivre-nous 

du mal, car c’est à toi qu’appartiennent le règne, 

la puissance et la gloire, aux siècles des siècles. 

Amen. 
 

Assemblée : Viens nous bénir, ô Jésus-Christ, 

Viens mettre en nous ton Saint-Esprit ! Fais-nous 

marcher dans ton amour Plus près de toi de jour 

en jour ! 

Que ta louange, ô Dieu sauveur, Soit dans nos 

bouches, dans nos cœurs !  Fais-nous connaître 

toujours mieux Ton nom béni et merveilleux ! 

Un jour, enfin, nous te verrons. En ta présence, 

nous dirons : Louange soit à Jésus-Christ, 

Louange au Père, au Saint-Esprit ! (62/75) 

Envoi  

 

Bénédiction  

Recevez la bénédiction du Seigneur : 

Le Seigneur te garde de tout mal, il garde ta vie. 

Le Seigneur garde ton départ et ton arrivée, dès 

maintenant et à jamais. Il vous bénit celui qui 

est le Père +, et le Fils et le Saint-Esprit. A lui le 

règne et la gloire pour les siècles des siècles.  

 

 

 

 
 


